
L'ACTION FRANCISCAINE

Le Tiers-Ordre
Dane

La Paroissero
IjsT-iL possible, est-il facile d’instituer et 

de faire vivre le Tiers-Ordre dans les pa­
roisses rurales et dans les paroisses ouvriè­
res ? Tel va être le thème de notre petit 
entretien. Je recommande ce dernier, je re­
commande aussi le Frère orateur à votre 

grande bienveillance.
***

Nous poserons en principe qu’il y a à la campagne 
et à l’atelier, totalement ignorées d’elles-mêmes, beau­
coup de fort belles âmes franciscaines. Car vous savez 
qu’il y a l’âme franciscaine, comme il y a l’âme fran­
çaise, comme il y a l’âme alsacienne. L’âme francis­
caine, c’est, je crois, beaucoup d'humble simplicité, 
beaucoup de pauvreté modeste et pénitente, de chas­
teté vigoureuse, tout cela dans le rayonnement, sous 
l’influence d'une dévotion douce, d’une ardeur de piété 
d’église, comme disait Mgr Dadolle.

Jolie chose que l’âme franciscaine et que l’idéal, n’est- 
ce pas ? dans la brutalité et la démoralisation de notre 
siècle.

fl) Rapport prfsmtl par M. le Curé de Nom ex y à la Journée Fran­
ciscaine de Mattaincouet (Frame) le to juillet tçtt.
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